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Expression des conseillers municipaux
Conformément à la loi du 27 février 2002, « un espace est réservé dans le bulletin municipal à l’expression des conseillers municipaux ».

ÉLUS SOCIALISTES ET APPARENTÉS

Budget municipal
L’État ne peut feindre l’ignorance une fois de plus. La cri-

se est là, notre pays est bel et bien en récession. Contrairement à ce
qu’affichait le Gouvernement il y a encore quelques mois, la crise
financière a fini par toucher ce que l’on appelle de façon un peu
édulcorée l’économie réelle. L’économie réelle, c’est vous, c’est
nous, l’ensemble des Françaises et des Français qui doivent aujour-
d’hui faire face à de nombreuses difficultés pour boucler leurs fins
de mois. Chômage, exclusion, pouvoir d’achat, autant de thèmes
qui reviennent en force à l’approche des fêtes de fin d’année.
C’est dans ce contexte particulier de crise financière, économique et
sociale que nous avons élaboré le budget primitif de la ville de
Dunkerque. Un exercice particulièrement harassant et exigeant en
ces temps difficiles, une période d’autant plus marquée par la raré-
faction des aides accordées par un État qui ne cesse de transférer
ses compétences aux collectivités territoriales. Il était pourtant hors
de question pour nous, socialistes, comme pour les autres représen-
tants des forces de Gauche et de Progrès, de proposer une quel-
conque hausse de l’imposition. Hors de question de malmener à
notre tour nos citoyens. Contrairement aux pratiques du
Gouvernement de droite, nous ne profiterons pas de la crise et de la
morosité ambiante pour ajouter, par nos désengagements, aux diffi-
cultés des citoyens. 
C’est ainsi que nous pouvons nous satisfaire de notre décision collecti-
ve de ne pas augmenter la pression fiscale, ce qui aurait pu être une
option de facilité face à la raréfaction des aides de l’État. Comme de-
puis 2003, nous ne toucherons donc pas aux impôts locaux des
Dunkerquois et demeurerons ainsi tout à fait fidèles à nos engage-
ments. Loin de nous également l’idée de répercuter les effets de cette
crise sur nos dépenses de solidarité et du « mieux vivre ensemble ».
Notre budget est le reflet des valeurs qui animent l’ensemble de
notre majorité municipale. Un budget de la responsabilité sociale
soucieux de l’éducation de ses enfants, investi dans la lutte contre le
chômage et l’exclusion, dynamique pour le renouveau de ses quar-
tiers et attentif en faveur des jeunes. Nous poursuivrons nos actions
en faveur d’un service public de qualité et performant, et ce au béné-
fice de l’ensemble de la population. En inscrivant au total 27 mil-
lions d’euros d’investissements, ce budget se veut aussi offensif et
ambitieux. Les moyens nous sont donnés de participer activement à
la lutte contre la crise. C’est l’économie locale que nous favorisons
dans ce budget en demeurant tout à fait fidèles à nos exigences et en
poursuivant le développement durable de notre ville.
Toutes ces mesures budgétaires ne sont possibles que par une ges-
tion intelligente et rigoureuse de nos finances, par une prise de
conscience individuelle et collective, dans nos services, des bien-
faits d’économiser les énergies, de responsabiliser les comporte-
ments. Ce budget prépare l’avenir de la ville et a le souci constant
du service à tous ses habitants. Il est le reflet de notre volonté pour
Dunkerque, les Dunkerquoises et les Dunkerquois : une ville du-
rable où il fait bon vivre ensemble.
Alors, à toutes et à tous, au nom de l’ensemble du Groupe socialiste
de la municipalité de Dunkerque, nous vous souhaitons de belles et
agréables fêtes de fin d’année, qu’elles vous apportent bonheur et
réconfort.

ÉLUS L’ÉCOLOGIE « LES VERTS »

ÉLUS LES ALTERNATIFS

La collecte de jouets que nous avons organisée pour Noël
nous a permis de remettre par l’intermédiaire de René
Delbarre, délégué communal de Petite-Synthe, près de 200

jouets aux Restos du cœur. Le succès de cette initiative ne peut que
nous encourager à renouveler l’opération pour les années à venir.
Drôle d’année que cette année 2008 qui aura vu le Gouvernement
trouver miraculeusement de l’argent pour voler aux secours des
banques alors qu’il n’y en avait pas pour les sans-abri et les millions
de personnes qui vivent sous le seuil de pauvreté dans notre pays.
Ce même Gouvernement nous promet maintenant une année diffici-
le, mais elle sera difficile toujours pour les mêmes, les sans-emploi,
les salariés et les retraités, alors que d’autres continueront de vivre
dans le luxe et la facilité.
Il serait temps de mettre fin à cette situation.
Que 2009 soit vraiment pour chacune et chacun d’entre nous une
année de bonheur et de santé.

Les Alternatifs tiendront leurs permanences en 2009 au 25 rue de la Paix,
les lundis de 10h à 12h, mercredis de 17h à 18 h et samedis de 10h30
à 12h.
Il est possible aussi de nous contacter par mail : l.alternatifs@laposte.fr.

➩
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ÉLUS RADICAUX DE GAUCHE

Contact : PRG, 36 avenue de la Mer, 59240 Dunkerque.➩

ÉLUS COMMUNISTES

La Bourse ou la Vie
Nous les Élus Communistes et Républicains de la liste

majoritaire « L’avenir nous rassemble » avons un a priori plutôt po-
sitif sur cette proposition de budget 2009. Car il n’y a pas d’aug-
mentation de la fiscalité, notre vote sera favorable.
Cela dit, nous critiquons le gouvernement et sa gestion budgétaire
sur fond de crise financière et ainsi que les graves conséquences
que cela entraîne. En l’occurrence l’interrogation des Français sur
la diminution du pouvoir d’achat en cette fin d’année.
Le mode opératoire de ce gouvernement est interprété comme un
chantage des plus riches vers les plus pauvres, qui consiste à de-
mander « la bourse ou la vie ».
Les choix opérés par le président de la République pour venir au se-

➩

Le MRC tient tout d’abord, en ce début d’année 2009, à
vous présenter ses vœux les plus chaleureux pour l’année
nouvelle. Santé, bonheur, prospérité pour toutes celles et

ceux qui vous sont chers. Le MRC a conscience qu’une année diffi-
cile se termine et qu’il y a malheureusement fort à parier que l’an-
née nouvelle le sera également. Les scandales financiers se succè-
dent les uns après les autres, les licenciements se multiplient et les
centaines de milliards d’euros continuent de valser.
Les banques sont renflouées, les travailleurs sont floués ! Il faudra
bien qu’à un moment ou à un autre on finisse par remettre en ques-
tion l’idéologie néolibérale qui nous a plongés dans une pareille ca-
tastrophe. Qu’on remette en cause le dogme du libre-échange qui
jette les peuples les uns contre les autres dans une perspective de
concurrence permanente dont la guerre et l’impérialisme sont deux
des conséquences essentielles. Nicolas Sarkozy ne propose rien
d’autre que d’attendre reviennent « dans l’ordre » pour satisfaire les
intérêts des puissants. En aucun cas il ne veut remettre en cause le
système, preuve en est, il veut faire voter à nouveau les Irlandais
sur le traité de Lisbonne. De tels comportements peuvent-ils faire
progresser la démocratie : bien sûr que non! Mais l’essentiel n’est
pas là, il est dans la défense des intérêts d’une caste qui veut s’af-
franchir de l’intérêt général qu’il considère comme un boulet.

ÉLUS MOUVEMENT RÉPUBLICAIN ET CITOYEN

➩

Plus que jamais nous devons nous opposer à pareille vision.
S’affranchir de la souveraineté populaire est un risque immense qui
ouvrira la boîte de Pandore : l’ouvrir relève parfois de la facilité, la
refermer passe toujours par la tragédie.

Pour contact : clnicolet@wanadoo.fr.

cours des banques et des spéculateurs de haut vol avec les 360 mil-
liards d’euros débloqués pour les aider, se font au détriment des ser-
vices publics, des politiques sociales et des salariés. Les collectivi-
tés sont fortement touchées car l’État en profite pour revoir à la
baisse les dotations et reporte le poids de la décentralisation sur les
mairies, les départements et les régions, sans réellement faire le
transfert des budgets.
Les salariés et les habitants subiront donc à plusieurs niveaux les
conséquences de ces choix : revenus du travail bloqués, augmenta-
tion des tarifs, de la pression fiscale, et une inflation galopante.
Nous refusons le travail du dimanche car cela obligerait les plus
pauvres à travailler afin de tenter d’améliorer leur pouvoir d’achat,
ce qui n’est pas garanti, et ne leur permettrait plus le repos domini-
cal. Ces attaques du code du travail sont irresponsables et ne ser-
vent qu’à continuer d’enrichir les plus riches. 
Sur ces questions, nous engageons des actions car c’est là un élé-
ment incontournable du débat sur le budget de la ville.
Meilleurs vœux et bonne année 2009!

67 rue de l’Amiral Ronarc’h, Dunkerque - Tél. 03 28 66 33 22 -
Fax 03 28 66 33 16 - http://dunkerque.gauchepopulaire.fr/ - particom@free.fr.

L’an 09, ça marche!
« On nous dit : le bonheur, c’est le progrès. Faites un pas

en avant, et c’est le progrès. Mais ce n’est jamais le bonheur. Alors,
si on faisait un pas de côté? Si on essayait autre chose? Si on faisait
un pas de côté, on verrait ce qu’on ne voit jamais ! »
Le dessinateur Gébé nous manque. Les idées qu’il nous a livrées
dans sa bande dessinée et dans son film, «L’an 01», ont doucement
traversé les trente dernières années, sans mourir : de manière spon-
tanée, la population décide d’abandonner la machine productiviste,
pour se réunir et penser autrement la société de demain. « On arrête
tout, on réfléchit, et c’est pas triste. »
Et ici? Et maintenant? Si on faisait un pas de côté? Si on faisait un
pas de côté, on n’aurait plus à faire la queue dans les supermarchés !
On jetterait les clés de sa voiture. On ferait plus souvent du vélo.
On filerait de la chaleur et un coup de main dans les associations
humanitaires d’aide aux migrants. On partagerait le travail. On par-
tagerait les salaires. On favoriserait les emplois non délocalisables.
On chercherait l’harmonie avec notre environnement en construi-
sant des éco-quartiers. On organiserait une campagne massive de
mesures des polluants atmosphériques. On refuserait qu’un terminal
méthanier saccage la plage du Clipon. Si on faisait un pas de côté,
on développerait des programmes de recherche ambitieux et indé-
pendants sur la santé et l’environnement. On refuserait encore le
nucléaire. On soutiendrait les projets d’économie solidaire. On don-
nerait plus de place à la nature en ville. Si on faisait un pas de côté,
on irait voir son voisin de temps en temps. On entendrait la mu-
sique d’une autre oreille, on verrait le cinéma d’un autreœil. On di-
rait plus souvent à nos familles, à nos amis qu’on les aime. On
pourrait se dire que la Déclaration des droits de l’homme c’est bien,
mais c’est juste une déclaration !
On souhaiterait que la plus belle des choses nous arrive pour l’an-
née nouvelle : du bonheur pour tous !

Nous contacter : <http://www.verts-nord-littoral.ouvaton.org/>
27 rue du Maréchal French 59140 Dunkerque. Tél. 0328265978.

➩
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Expression des conseillers municipaux Permanences des adjoints
sur rendez-vous

◆ Hôtel de ville
- Alain Vanwaefelghem (Premier adjoint, finances) :

03 28 26 27 77.

- Gracienne Damman (Relations internationales) :

03 28 26 26 03.

- François Liber (Santé, prévention) : 03 28 26 26 05.

- Joëlle Crockey (Éducation, petite enfance) :

03 28 26 27 61.

- Marianne Nouveau (Culture, lecture publique) :

03 28 26 26 46.

- Vincent Leignel (Urbanisme) : 03 28 26 26 18.

- Marie-Noëlle Loger (Animation, Fêtes) : 03 28 26 27 21.

- Patrice Vergriete (Sports) : 03 28 26 25 19.

- Zoë Carré (Promotion de l’égalité et des Droits de l’Homme, 

lutte contre les discriminations) : 03 28 26 25 99.

- Claude Nicolet (Aide au développement) : 03 28 26 27 77.

- Anne-Marie Dubreucq (Qualité du Service public,

observatoire du pouvoir d’achat) : 03 28 26 27 77.

- Daniel Lemang (Démocratie locale, débat de société,

rapporteur du budget) : 03 28 62 70 28.

◆ Maison de l’Armateur
03 28 26 26 20 ou 03 28 26 26 22 ou 03 28 26 26 84.

- Marcel Lefèvre (Écologie urbaine, voirie et éclairage public).

- Wulfran Despicht (Logement, habitat, hygiène et

salubrité, soutien aux associations à caractère social et
humanitaire).

- Salim Draï (Nouvelles technologies de l’information et de

la communication).

- Marie Fabre (Insertion).

- Philippe Waghemacker (Citoyenneté, affaires

militaires, anciens combattants, sécurité publique).

- Jeanne Becquet (État civil, commissions de sécurité et

d’accessibilité).

- Claudine Ducellier (Déplacements urbains).

- Jo Dairin (Affaires économiques et portuaires, professions

libérales, artisanat et commerce).

- Karima Mahroug (Cultures urbaines).

- Bernard Dormaël (Jeunesse et vie étudiante,

enseignement supérieur).

- Louardi Boughedada (Politique de la ville et rénovation

urbaine).

◆ CCAS

- Fabrice Baert (Animation des personnes âgées) :

03 28 58 93 87.

Conformément à la loi du 27 février 2002, « un espace est réservé dans le bulletin municipal à l’expression des conseillers municipaux ».

ÉLUS «ENSEMBLE POUR DUNKERQUE» notre situation financière qui au regard du contexte économique ac-
tuel devrait conduire à rechercher activement des sources d’écono-
mie sur les dépenses de fonctionnement à même d’améliorer la ca-
pacité d’investissement de la commune et de lui permettre à la fois
d’investir mais aussi d’entretenir son patrimoine.
La participation communautaire est, elle, en hausse, mais si nous
comparons l’augmentation cumulée de la fiscalité communale
entre 2004 et 2008 qui s’établit selon nos calculs entre 8 et 9 % pour
la ville alors qu’elle se situe autour de 13 % pour la CUD en cinq ans,
une question se pose : ne déshabillons-nous pas Paul pour habiller
Pierre et ainsi masquer une augmentation de la fiscalité de la ville?
Au final, ne l’oublions pas, les contribuables doivent faire face à
une charge globale engendrée, localement, par deux échelons de
compétences juxtaposés…

Ensemble pour Dunkerque : Jacqueline Gabant-Bee Leroy, Daniel Thienpoent,
Laurence Wattre, Pierre le Bœuf. 12 place du Palais de Justice - 59140
Dunkerque.

Des nouvelles de nos palmiers
Si vous passez place Turenne, vous ne verrez pas de sa-
pins mais deux palmiers « emmaillotés » pour l’hiver…

Qui a dit qu’ils ne craignaient pas le froid?

Nos délégués communaux
Conseil de Dunkerque-Centre :
Élisabeth Le Bihan, Martine Magniez
Conseil de Dunkerque-sud :
Monique Vanseveren, Bernard Piccarreta
Conseil de Petite-Synthe :
Michel Debaene, Émilie Roi
Conseil de Rosendaël :
Philippe Rome, Yves Clément
Conseil de Malo-les-Bains :
Chantal D’allende, Pierre Mulliez

« Pas de chèque en blanc »
Une opposition constructive, oui ; un chèque en blanc, non!
Une opposition constructive avec pour objectif la défense, avant
tout, des intérêts de nos concitoyens.
Nous avons donc voté contre le budget primitif de la ville. Ce der-
nier ne représente pas, par ces temps de crise, l’engagement raison-
nable que tout un chacun est en droit d’attendre.
Contrairement à ce que l’on voudrait nous faire croire, le recours
aux emprunts à taux variable pénalise le budget 2009 où les dé-
penses de fonctionnement ne sont pas maîtrisées.
Nous avons comparé à partir de ratios moyens communiqués par les
services de la direction générale des Finances les chiffres basés sur
les budgets primitifs 2008 et les comptes administratifs 2006 pour
les communes situées entre 50000 et 100000 habitants.
À Dunkerque, le ratio des dépenses réelles de fonctionnement par
rapport à la population a évolué de 1569 euros en 2006 à 1684 euros
en 2008 (+7,33 %), alors que le ratio moyen français est de 1390€.
En 2006 la ville de Dunkerque pointait déjà parmi les mauvais élèves
puisqu’elle se classait comme étant l’une des communes les plus dé-
pensières en la matière, soit la 62e commune sur les 941 observées.
Les dépenses de personnel représentent 57,45 % des dépenses de
fonctionnement, alors que la moyenne nationale est de 55,4 %.
L’encours de la dette par habitant est passé des 948 euros constatés
au compte administratif 2006 à 1058 euros selon le budget primitif,
soit une progression de plus de 11,6 %.
Parallèlement, ce même encours de la dette rapporté aux recettes de
fonctionnement aura progressé de 53,6 % à 59 %, confirmant la dé-
gradation de la situation.
Le ratio qui compare les dépenses de fonctionnement et le rembour-
sement de la dette aux recettes de fonctionnement n’est pas des plus
rassurants puisqu’il a progressé de 95,1 % à 99 %; ce qui laisse peu
de marge de manœuvre.
Quant au ratio des dépenses d’équipement brut par rapport à la po-
pulation, il représente seulement 268,75 euros contre une moyenne
nationale de 435 euros. Cet écart parle de lui-même! Déjà en 2006
la commune se classait en queue de peloton avec 214 euros par ha-
bitant, soit une 671e place sur les 941 observées.
Ainsi, l’analyse de ces différents chiffres démontre la fragilité de

Clandestins par-ci
La gauche fait grand bruit de la situation des clandestins,

rebaptisés « migrants ». Leur nombre est estimé à 200 : 200 sur
210000 habitants. Qu’attendent les bonnes consciences pour les hé-
berger chez elles?
Clandestins par-là
Sur le chantier du Grand Large aussi la police fait son travail et in-
terpelle des étrangers en situation irrégulière. Les responsables ris-
quent 5 ans d’emprisonnement et 15000 € d’amende. Suivons l’af-
faire jusqu’au bout.
Solidarité avec la police
Nous étions restés silencieux jusqu’à ce jour. Trois policiers
condamnés pendant que le délinquant qu’ils avaient arrêté se pro-
mène en liberté ! C’est le monde à l’envers. Il y a vraiment quelque
chose de pourri en République française.
Référendum sur la justice
Participez sur www.institutpourlajustice.com.
Livre: sous le tapie de L. Mauduit
Protégé de Mitterrand à Sarkozy, ce cher Tapie vient de récupérer
390 millions d’euros. Rien de nouveau sous le soleil. « Le secret
des grandes fortunes sans cause apparente est un crime oublié parce
qu’il a été proprement fait. » H. de Balzac.
Bonne année 2009!
Que 2009 soit douce aux honnêtes gens travailleurs et dure aux dé-
linquants et parasites.

Le Défi Dunkerquois - 10 rue Jean Bart - 59140 Dunkerque -
http://defidunkerquois@gmail.com.

ÉLUS «LUTTE OUVRIÈRE»

ArcelorMittal : 
les travailleurs n’ont pas à payer
les réductions de production

Réduction des capacités de production des sites de Dunkerque et de
Mardyck au-delà des reculs de l’automobile pour maintenir les pro-
fits en créant la pénurie ; renvoi des travailleurs intérimaires ; ou-
vriers des entreprises sous-traitantes durement touchés ; salariés
d’ArcelorMittal qui vont devoir prendre encore 12 jours d’absence
d’ici mars. Au total, ce sont les travailleurs qui vont payer des ré-
ductions de production dont ils ne sont nullement responsables.
Pendant ce temps, ArcelorMittal annonce 7,9 milliards d’euros de
bénéfices au cours des neuf derniers mois et plus de 3 milliards
d’euros de dividendes pour les actionnaires.
C’est pour cela qu’il est nécessaire que les travailleurs et la population
contrôlent les finances des entreprises et pèsent sur leurs décisions.
Parce qu’il est vital de s’opposer à l’aggravation du chômage en inter-
disant les licenciements, vital d’imposer la répartition du travail entre
tous sans diminution de salaire, pour préserver le pouvoir d’achat en
imposant l’indexation automatique des salaires sur les prix. 

Pour contacter Jacques Volant : 0613561978.

ÉLUS «LE DÉFI DUNKERQUOIS»

Demain Dunkerque!
Faisons un rêve. C’est un conte de Noël. Ce rêve com-

mence par de la grisaille : en janvier 2009, à cause de la crise mon-
diale, profitant de l’effet d’aubaine, certains grands groupes indus-
triels licencient massivement et l’effondrement de secteurs majeurs
de l’industrie lourde met en difficulté les sous-traitants et des pans
de l’économie dunkerquoise. Le gouvernement n’a pas plus de so-
lution ici qu’ailleurs. Mais voilà, depuis des mois, à la CUD, à la
Ville, les élus ont décidé de travailler ensemble pour la population,
en surmontant les divergences politiques classiques. Ils ont fait un
projet de diversification économique, en se préparant à investir dans
le tertiaire, dans l’économie de la connaissance, dans la culture,
sources de richesse dans le monde développé. Ils font le choix de la
jeunesse, qu’ils veulent garder au lieu de la laisser partir. Avec
l’Université, ils font le choix d’une maîtrise de la pollution et du
développement de la recherche. Avec les médecins, ils ont un plan
de lutte pour améliorer la santé si mauvaise des dunkerquois. Ils dé-
cident de construire une grande agglomération, verte et belle, dont
le tramway sera la colonne vertébrale, de la Belgique au Pas-de-
Calais. Comme à Amsterdam, on aura des pistes cyclables partout
et on va aménager les canaux. Le Port, placé sous la responsabilité
de la Région, négocie des accords avec les voisins belges, et se pré-
pare à des investissements massifs, créateurs d’emplois. Dunkerque
a décidé de passer au XXIe siècle et de devenir une grande agglomé-
ration européenne à visage humain. Ensemble, les élus vont deman-
der au gouvernement un soutien actif à ce plan ambitieux, qui dé-
passe les clivages partisans. Malgré la crise, Dunkerque repart !
Sommes-nous, au MoDem, des rêveurs éveillés? La dernière fois
qu’on nous a accusés de rêver, c’était en 1984, quand nous exigions
la création d’une Université sur le Littoral. Elle existe aujourd’hui.
N’ayons pas peur de rêver, sinon nous vivrons un cauchemar !
Meilleurs rêves pour 2009!

Édith Varet, Pierre Yana, Conseillers municipaux « Dunkerque demain, avec
vous », MoDem : 06 10 26 26 05

ÉLUS «DUNKERQUE, DEMAIN, AVEC VOUS»
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